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Biographie de l’auteur

Éliphas Lévi (1810-1875), de son vrai nom Alphonse Louis 
Constant, est l’une des figures majeures de l’occultisme au 
XIXe siècle. Ancien séminariste devenu écrivain philosophe et 
érudit, il a profondément marqué l’ésotérisme occidental par 
ses travaux mêlant kabbale, hermétisme, alchimie, mystique 
chrétienne et philosophie magique. Son œuvre, à la fois vision-
naire et structurée, demeure une référence incontournable pour 
comprendre la renaissance de la pensée magique moderne.



	 Classement et explication des figures 
qui se trouvent dans le Ier volume (Dogme)

	 Classement et explication des figures 
qui se trouvent dans le IIe volume (Rituel)

	 PREMIÈRE PARTIE : DOGME
	 DISCOURS PRÉLIMINAIRE. — DES TENDANCES 

RELIGIEUSES, PHILOSOPHIQUES ET MORALES 
DE NOS LIVRES SUR LA MAGIE

	 INTRODUCTION
	 Chap. Ier. Le récipiendaire. — Unité du dogme. 

— Qualités requises pour l’adepte.
	 Chap. II. Les colonnes du temple. — Bases de la doctrine. 

— Les deux principes. — L’agent et le patient.
	 Chap. III. Le triangle de Salomon. — Théologie 

universelle du ternaire. — Macrocosme.
	 Chap. IV. Le tétragramme. — Vertu magique 

du quaternaire. — Analogies et adaptations. 
— Esprits élémentaires de la cabale.

	 Chap. V. Le pentagramme. — Le microcosme et son signe. 
— Pouvoir sur les éléments et sur les esprits.

	 Chap. VI. L’équilibre magique. — Action 
de la volonté. — Initiative et résistance. 
— Amour sexué. — Le plein et le vide.

	 Chap. VII. L’épée flamboyante. — Le sanctum regnum. 
— Les sept anges et les sept génies des planètes. 
— Vertu universelle du septénaire.

	 Chap. VIII. La réalisation. — Reproduction 
analogique des forces. — Incarnations des idées. 
— Parallélisme. — Antagonisme nécessaire.

	 Chap. IX. L’initiation. — La lampe, le manteau 
et le bâton magiques. — Prophétie et intuition. 
— Sécurité et stabilité de l’initié au milieu 
des périls. — Exercice du pouvoir magique.

	 Chap. X. La Cabale. — Sephirots. — Semhamphoras. 
— Tarots. — Les voies et les portes, le Bereshit 
et la Mercavah, la Gématrie et la Témurah.

	 Chap. XI. La chaîne magique. — Courants 
magnétiques. — Secrets des grands succès. — 
Tables parlantes. — Manifestations fluidiques.

	 Chap. XII. Le grand œuvre. — Magie hermétique. 
— Dogmes d’Hermès. — La Minerva mundi. — 
Le grand et unique Athanor. — Le pendu.

	 Chap. XIII. La nécromancie. — Révélations de l’autre 
monde. — Secrets de la mort et de la vie. — Evocations.

	 Chap. XIV. Les transmutations. — Lycanthropie. 
— Possessions mutuelles ou embryonnat des âmes. 
— Baguette de Circé. — L’élixir de Cagliostro.

	 Chap. XV. La magie noire. — Démonomancie. — 
Obsessions. — Mystères des maladies nerveuses. 
— Ursulines de Loudun et religieuses de Louviers. — 
Gaufridy et le père Girard. — Le livre de M. Eudes de M.

	 Chap. XVI. Les envoûtements. — Forces dangereuses. 
— Pouvoir de vie et de mort. — Faits et principes. 
— Remèdes. — Pratique de Paracelse.

Sommaire



	 Chap. XVII. L’astrologie. — Connaissance 
des hommes d’après les signes de leur nativité. — 
Phrénologie. — Chiromancie. — Métoposcopie. 
— Les planètes et les étoiles. — Années climatériques. 
— Prédictions par les révolutions astrales.

	 Chap. XVIII. Les philtres et les sorts. — Magie 
empoisonneuse. — Poudres et pactes des sorciers. 
— La jettatura de Naples. — Le mauvais œil. 
— Les superstitions. — Les talismans.

	 Chap. XIX. La pierre des philosophes. — Elagabale. 
— Ce que c’est que cette pierre. — Pourquoi 
une pierre. — Singulières analogies.

	 Chap. XX. La médecine universelle. 
— Prolongation de la vie par l’or potable. — 
Résurrectionnisme. — Abolition de la douleur.

	 Chap. XXI. La divination. — Songes. — Somnambulisme. 
— Pressentiments. — Seconde vue. — Instruments 
divinatoires. — Alliette et ses découvertes sur le tarot.

	 Chap. XXII. Résumé et clef générale des quatre 
sciences occultes. — Cabale. — Magie. — Alchimie. 
— Magnétisme ou médecine occulte.

	 DEUXIÈME PARTIE : RITUEL
	 INTRODUCTION
	 Chap. Ier. Les préparations. — Dispositions 

et principes de l’opération magique, 
préparations personnelles de l’opérateur.

	 Chap. II. L’équilibre magique. — Emploi alternatif 
des forces. — Oppositions nécessaires dans 
la pratique. — Attaque et résistance simultanées. 
— La truelle et l’épée des travailleurs du Temple.

	 Chap. III. Le triangle des pantacles. — 
Emploi du ternaire dans les conjurations 
et les sacrifices magiques. — Le triangle 
des évocations et des pantacles. — Les combinaisons 
triangulaires. — Le trident magique de Paracelse.

	 Chap. IV. La conjuration des quatre. — 
Les éléments occultes et leur usage. — Manière 
de dompter et d’asservir les esprits élémentaires 
et les génies malfaisants.

	 Chap. V. Le pentagramme flamboyant. — 
Usage et consécration du pentagramme.

	 Chap. VI. Le médium et le médiateur. — Application 
de la volonté au grand agent. — Le médium 
naturel et le médiateur extra-naturel.

	 Chap. VII. Le septénaire des talismans. — Cérémonies, 
vêtements et parfums propres aux sept jours 
de la semaine. — Confection des sept talismans 
et consécration des instruments magiques.

	 Chap. VIII. Avis aux imprudents. — 
Précautions à prendre en accomplissant 
les grandes œuvres de la science.

	 Chap. IX. Le cérémonial des initiés. 
— Son but et son esprit.

	 Chap. X. La clef de l’occultisme. — Usage des pantacles. 
— Leurs mystères anciens et modernes. — Clef 
des obscurités bibliques. — Ezéchiel et saint Jean.

	 Chap. XI. La triple chaîne. — Manières de la former.
	 Chap. XII. Le grand œuvre. — Ses procédés 

et ses secrets. — Raymond Lulle et Nicolas Flamel.



	 Chap. XIII. La nécromancie. — Cérémonial pour 
la résurrection des morts et la nécromancie.

	 Chap. XIV. Les transmutations. — Moyens pour 
changer la nature des choses. — L’anneau de Gygès. 
— Paroles qui opèrent les transmutations.

	 Chap. XV. Le sabbat des sorciers. — Rites du sabbat 
et des évocations particulières. — Le bouc de Mendès 
et son culte. — Aberrations de Catherine de Médicis 
et de Gilles de Laval, seigneur de Raiz.

	 Chap. XVI. Les envoûtements et les sorts. — Leurs 
cérémonies. — Manière de s’en défendre.

	 Chap. XVII. L’écriture des étoiles. — 
Divination par les étoiles. — Planisphère 
de Gaffarel. — Comment on peut lire dans le ciel 
les destinées des hommes et des empires.

	 Chap. XVIII. Philtres et magnétisme. — 
Composition des philtres. — Manière d’influencer 
les destinées. — Remèdes et préservatifs.

	 Chap. XIX. Le magistère du soleil. — Usage de la pierre 
philosophale. — Comment on doit la conserver, 
la dissoudre par parties, et la recomposer ensuite.

	 Chap. XX. La thaumaturgie. — Thérapeutique. 
— Insufflations chaudes et froides. — 
Passes avec et sans contact. — Impositions 
des main s. — Vertus diverses de la salive. — 
L’huile et le vin. — L’incubation et le massage.

	 Chap. XXI. La science des prophètes. — Cérémonial 
des opérations divinatoires. — La clavicule de Trithème. 
— L’avenir probable de l’Europe et du monde.

	 Chap. XXII. Le livre d’Hermès. — Comment toute 
cette science est contenue dans le livre occulte 
d’Hermès. — Ancienneté de ce livre. — Travaux 
de Court de Gébelin et d’Etteilla. — Les théraphins 
des Hébreux suivant Gaffarel. — La clef de Guillaume 
Postel. — Un livre de saint Martin. — La vraie figure 
de l’arche d’alliance. — Tarots italiens et allemands. 
— Tarots chinois. — Une médaille du xvie siècle. — Clef 
universelle du tarot. — Son application aux figures 
de l’Apocalypse. — Les sept sceaux de la cabale 
chrétienne. — Conclusion de tout l’ouvrage.

	S upplément au Rituel

	L e Nuctéméron d’Apollonius de Thyane.
	L e Nuctéméron suivant les Hébreux.
	D e la magie des campagnes et de sorcellerie des bergers.
	R éponse a quelques questions et a quelques critiques.
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❈ DOGME ET RITUEL DE LA HAUTE MAGIE

CLASSEMENT ET EXPLICATION DES FIGURES 
QUI SE TROUVENT DANS LE IER VOLUME 

(DOGME)
Première figure. Le grand Symbole de Salomon	Frontispice
Le double triangle de Salomon, figuré par les deux vieillards 

de la cabale ; le macroprosope et le microprosope ; le Dieu de 
lumière et le Dieu de reflets ; le miséricordieux et le vengeur ; 
le Jehovah blanc et le Jehovah noir.

Les petites figures qui sont des deux côtés sont analogues 
au sujet principal.

2e Fig. L’Ésotérisme sacerdotale formulant la réprobation
Une main sacerdotale faisant le signe de l’ésotérisme et 

projetant dans son ombre la figure du démon. Au-dessus on voit 
l’as de deniers du Tharot chinois et deux triangles superposés, 
un blanc et un noir. C’est une nouvelle allégorie expliquant 
les mêmes mystères ; c’est l’origine du bien et du mal ; c’est la 
création du démon par le mystère.

3e Fig. Le Triangle de Salomon
4e Fig. Les quatre grands noms cabalistiques
5e Fig. Le Pentagramme de Faust
6e Fig. Le Tétragramme de Sohar
7e Fig. Les Pentacles d’Ezéchiel et de Pythagore
Le chérubin à quatre têtes de la prophétie d’Ezéchiel, 

expliqué par le double triangle de Salomon.
Au-dessous, la roue d’Ezéchiel, clef de tous les pantacles, 

et le pantacle de Pythagore.
Le chérub d’Ezéchiel est représenté ici tel que le décrit le 

prophète. Ses quatre têtes sont le quaternaire de Mercavah ; 
ses six ailes sont le senaire de Bereschit. La figure humaine 

qui est au milieu représente la raison ; la tête d’aigle, c’est la 
croyance ; le bœuf, c’est la résignation et le travail ; le lion, 
c’est la lutte et la conquête. Ce symbole est analogue à celui 
du sphinx des Égyptiens, mais il est plus approprié à la cabale 
des Hébreux.

8e Fig. Addha-Nari, grand Pantacle indien
Cette image panthéistique représente la Religion ou la 

Vérité, terrible pour les profanes et douce pour les initiés. 
Cette figure a plus d’une analogie avec le chérub d’Ezéchiel. 
La figure humaine est placée entre un veau bridé et un tigre, 
ce qui forme le triangle de Kether, de Géburah et de Gédulah 
ou Chesed. Dans le symbole indien, on trouve les quatre signes 
magiques du Tarot dans les quatre mains d’Addha-Nari : du côté 
de l’initie et de la miséricorde, le sceptre et la coupe ; du côté 
du profane, représenté par le tigre, l’épée et le cercle, qui peut 
devenir soit l’anneau d’une chaîne, soit d’un collier de fer. 
Du côté de l’initié, la déesse est vêtue seulement des dépouilles 
du tigre ; du côté du tigre, elle porte une longe robe étoilée, 
et ses cheveux mêmes sont couverts d’un voile. Une source de 
lait jaillit de son front, coule du côté de l’initié, et forme autour 
d’Addha-Nari et de ses deux animaux un cercle magique qui 
les enferme dans une île, représentation du monde. La déesse 
porte à son cou une chaîne magique d’anneaux de fer du 
côté des profanes, et de têtes pensantes du côté des initiés ; 
elle porte, sur son front la figure du lingam, et de chaque côté 
trois lignes superposées qui représentent l’équilibre du ternaire 
et rappellent les trigrammes de Fo-Hi.
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❈ DOGME ET RITUEL DE LA HAUTE MAGIE

CLASSEMENT ET EXPLICATION DES FIGURES 
QUI SE TROUVENT DANS LE IIE VOLUME 

(RITUEL)
1re Fig. Bouc du Sabbat. — Baphomet et Mendès	

Frontispice
Figure panthéistique et magique de l’absolu. Le flambeau 

placé entre les deux cornes représente l’intelligence équi-
librante du ternaire ; la tête du bouc, tête synthétique qui 
réunit quelques caractères du chien, du taureau et de l’âne, 
représente la responsabilité de la matière seule et l’expiation, 
dans les corps, des péchés corporels. Les mains sont humaines, 
pour montrer la sainteté du travail, elles font le signe de l’éso-
térisme en haut et en bas, pour recommander le mystère aux 
initiés, et elles montrent deux croissants lunaires, l’un blanc 
qui est en haut, l’autre noir, qui est en bas, pour expliquer les 
rapports du bien et du mal, de la miséricorde et de la justice. 
Le bas du corps est voilé, image des mystères de la génération 
universelle, exprimée seulement par le symbole du caducée. 
Le ventre du bouc est écaillé, et doit être coloré en vert ; le demi-
cercle qui est au-dessus doit être bleu ; les plumes, qui montent 
jusqu’à la poitrine, doivent être de diverses couleurs. Le bouc 
a un sein de femme, et ne porte ainsi de l’humanité que les 
signes de la maternité et ceux du travail, c’est-à-dire les signes 
rédempteurs. Sur le front, entre ses cornes et au-dessous du 
flambeau, on voit le signe du microcosme ou le pentagramme 
la pointe en haut, symbole de l’intelligence humaine, qui, 
placé ainsi au-dessous du flambeau, fait de la flamme de ce 
dernier une image de la révélation divine. Ce panthée doit 
avoir pour siège un cube, et pour marchepied soit une boule 
seule, soit une boule et un escabeau triangulaire. Dans notre 
dessin nous lui avons donné la boule seulement, pour ne pas 
trop compliquer la figure.

2e Fig. Triangle de Salomon
3e Fig. Trident de Paracelse
Ce trident, figure du ternaire, est forme de trois dents pyra-

midales superposées sur un tau grec on latin. Sur l’une des dents 
on voit un jod traversant un croissant d’une part, et de l’autre 
une ligne transversale, figure qui rappelle hiéroglyphiquement 
le signe zodiacal de l’écrevisse. Sur la dent opposée est un signe 
mixte rappelant celui des gémeaux el celui du lion. Entre les 
serres de l’écrevisse on voit le soleil, et près du lion la croix 
astronomique. Sur la dent du milieu est tracée hiéroglyphique-
ment la figure du serpent céleste, ayant pour tête le signe de 
Jupiter. Du côté de l’écrevisse on lit le mot obito, va-t’en, recule ; 
du côté du lion on lit imo, quand même, persiste. Au centre et 
près du serpent symbolique on lit AP DO SEL, mot composé 
d’une abréviation, d’un mot composé cabalistiquement hébraï-
quement, et enfin d’un mot entier et vulgaire ; AP, qu’il faut lire 
AR, parce que ce sont les deux premières lettres grecques du 
mot ARCHÉE ; DO, qu’il faut lire OD et SEL. Ce sont les trois 
substances premières, et les noms occultes d’Archée et d’Od 
expriment les mêmes choses que le soufre et le mercure des 
philosophes. Sur la tige de fer qui doit servir à emmancher le 
trident on voit trois fois la lettre P. P. P., hiéroglyphe phalloïde 
et l’ingamique ; puis les mots VLI DOX FATO, qu’il faut lire en 
prenant la première lettre pour le nombre du pentagramme 
en chiffre romain, et compléter ainsi pentagrammatica libertate 
doxa fato, caractère équivalent aux trois lettres de Cagliostro 
L. P. D. : liberté, pouvoir, devoir. D’un côté, la liberté absolue 
de l’autre, la nécessite ou la fatalité invincible ; au milieu, 
la raison, absolu cabalistique qui fait l’équilibre universel. 
Cet admirable résumé magique de Paracelse peut servir de clef 
aux ouvrages obscurs du cabalistique Wronski, savant remar-
quable qui s’est laissé entraîner plus d’une fois hors de son 


